






Parmi les 31 stations de prélève-
ment en eaux souterraines  ayant 
fait l'objet d'au moins une année 

de suivi sur la période 2004-2009 :

 6 stations de prélèvement n'ont 
jamais présenté de détection de 
pesticides (sur les communes de 
Brioude, St Christophe sur Dolaison, 
et St Paulien (43), d'Aydat, La Celet-
te et Peschadoire (63)). Néanmoins, 
ces stations n'ont fait l'objet que d'un 
suivi restreint (seulement une année 
de suivi sur 3 de ces stations).

 6 stations de prélèvement ont 
présenté des détections de pesti-
cides chaque année de suivi à des 
concentrations le plus souvent éle-
vées (stations situées en nappes al-
luviales sur les communes de Conti-
gny, Estivareilles, Gannay sur Loire, 
St Rémy en Rollat et Toulon sur Al-
lier (03) et de Beauregard l'Evêque 
(63)).

Les données disponibles ne permet-
tent pas d'identifi er une évolution de 
la qualité des eaux souterraines sur 
2009. En effet, parmi les 6 stations de 
prélèvement suivies en 2009, 4 ne sont 
suivies que depuis mi-2007. 

A partir de mi-2007, les stations de pré-
lèvement en nappes alluviales ont été 
choisies prioritairement parmi des pié-
zomètres plutôt que dans des puits de 
captage d'eau potable. L'objectif était 
d'observer les contaminations éven-
tuelles de la nappe sans les infl uences 
du pompage continu et des apports 
d'eau par la rivière. Sur ces stations, 
les prélèvements ont montré un nom-
bre de détections plus important et à 
de plus fortes concentrations.

Les résultats d'analyses sont globa-
lement en accord avec le classement 
DCE des masses d'eaux par rapport 
au paramètre "pesticide" (cf. première 
page de ce document).

Globalement sur la région

 les nappes profondes et/ou 
ayant une zone d'infi ltration 
peu concernée par l'utilisation 
de produits phytosanitaires sont 
celles qui présentent le moins de 
contaminations par les pestici-
des,

 les nappes peu profondes et/ou 
ayant une zone d'infi ltration for-
tement concernée par l'utilisa-
tion de produits phytosanitaires 
("zones de culture" et "zones urba-
nisées") sont celles qui présentent 
le plus de contaminations par les 
pesticides. Il s'agit principalement 
de la nappe alluviale du Cher, de la 
nappe alluviale de l'Allier dans les 
départements de l'Allier et du Puy-
de-Dôme et de la nappe alluviale de 

Le graphique ci-dessus présente, pour la 
période 2004-2009, la répartition de l'en-
semble des prélèvements en eaux souter-
raines selon les détections de pesticides 
observées.

Le graphique ci-dessus présente, pour la 
période 2004-2009, la répartition de l'en-
semble des détections de substances acti-
ves en eaux souterraines selon leur usage.
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La carte ci-contre présente les résultats du réseau 
PHYT'EAUVERGNE et des réseaux de contrôle de sur-
veillance et de contrôle opérationnel pilotés par l'Agence 
de l'Eau Loire-Bretagne et l'Agence de l'Eau Adour-Ga-
ronne en application de la Directive Cadre européenne 
sur l'Eau.
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Eaux souterraines
Auvergne

Près de 2/3 des 312 prélèvements 
effectués en eaux souterrainnes sur 
la période 2004-2009 n'ont présenté 
aucune détection. En revanche, 11 % 
des prélèvements font état d’une eau 
impropre à la consommation humaine 
avant traitement.

Sur la période 2004-2009 de suivi de la 
qualité des eaux souterraines :

 90 % des détections concernent 
des herbicides. Deux principales 
raisons permettent d'expliquer ce 
phénomène :

 les quantités totales d'herbicides 
appliqués sont 5 fois plus impor-
tantes que celles des fongicides et 
des insecticides cumulées (sour-
ce : PHYT'EAUVERGNE - Etude SI-
RIS 2005),

 les herbicides sont appliqués sur 
une végétation peu développée ou 
absente et sont donc plus disponi-
bles pour être "lessivés" alors que 
les insecticides et les fongicides 
sont appliqués sur une végétation 
bien développée,

 près de la moitié des détections 
correspond à des herbicides uti-
lisés sur les cultures du maïs,

 10 % des détections concernent 
des fongicides ou des insectici-
des, qui, même s’ils sont détectés 
moins souvent que les herbicides, 
ont une toxicité plus importante 
pour la santé humaine que les her-
bicides.

Répartition des détections
selon l'usage des pesticides

Répartition
des prélèvements

Dompierre sur Besbre 
(Puits en nappe alluviale

de la Besbre)

NB : sont indiquées les 
communes d'implanta-
tion de chaque station.

2004 - 2009



Plus de 87 % des captages ayant 
fait l'objet d'un contrôle n'ont 
présenté aucune détection de 

pesticide.
Sur les 275 prélèvements ayant pré-
senté au moins une détection, il n'a été 
observé qu'un nombre réduit de mo-
lécules différentes détectées.
Certains captages ont montré au 

moins une détection ayant dépassé la 
concentration de 0,1 μg/L, néces-
sitant la mise en œuvre de mesures 
d’amélioration. C'est principalement le 
cas de plusieurs captages situés sur les 
départements du Cantal et de l'Allier. 
Plus de la moitié des captages en eaux 
superfi cielles ont présenté au moins 
une détection alors que seulement 
10 % des captages en eaux souter-
raines sont dans ce cas.

La carte et les graphiques ci-contre 
présentent les résultats du contrôle sa-
nitaire de l'eau destinée à la production 
d'eau potable sur la région Auvergne 
sur la période 2006 - 2009.
Les prélèvements ont été réalisés sur 
des captages d'eau potable sur eaux 
brutes.
Les stations de prélèvements sont re-
présentées au centre des communes 
sur lesquelles elles sont situées.
Pour simplifi er la représentation de 
la donnée, il a été décidé de ne garder 
que le prélèvement présentant le cumul 
de concentration le plus élevé de tous 
ceux effectués sur les stations situées 
sur une même commune.
Les résultats d'analyses de ce prélève-
ment sont représentés selon 2 critères :

 le nombre de détections, par la taille 
du point,

 la concentration maximale, par la 
couleur du point
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Parmi les 5 pesticides ayant été les 
plus détectés sur l'ensemble du suivi 
entre 2006 et 2009 en Auvergne :

 la molécule la plus détectée (dans plus 
de 10 % des recherches dans l'Allier et le 
Cantal) est la déséthyl-atrazine,

 hormis la déséthyl-atrazine, molécule 
de dégradation d'un herbicide maïs, les 
molécules concernent des herbicides à 
usages multiples et à usages des collec-
tivités,

 2 sont des molécules de dégradation,

 quelques détections ont dépassé la 
concentration de 0,1 μg/L,

 c’est le diuron qui présente le plus de 
toxicité (connue) pour l’homme,

 il n'y a pas de fongicide ni d'insecticide, 
molécules présentant généralement une 
toxicité plus importante vis-à-vis de 
l'homme que les herbicides,

 aucune de ces 5 molécules n'a été dé-
tectée en Haute-Loire. Cependant, le 
nombre d'analyses de ces molécules est 
faible en comparaison de celui des autres 
départements.
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ontrôle sanitaireCette carte fournit des éléments complémen-
taires sur la qualité de l'eau vis-à-vis des 
pesticides. Elle ne permet pas de repré-

senter la situation réelle de la qualité de l'en-
semble de la ressource en eau et cela pour 3 rai-
sons principales : 

 Les captages d'eau potable puisent, en principe, 
dans les ressources les moins vulnérables.

 La fréquence de suivi est différente d'un 
captage à l'autre : sur la période 2006 - 2009, 
la majorité des captages ont fait l'objet d'un ou 
deux prélèvements alors que d'autres ont béné-
fi cié d'un suivi plus intense.

 Le contrôle sanitaire a 
pour vocation unique 
de vérifi er la fi abi-
lité qualitative du 
service de l'eau 
destinée à la 
c o n s o m -
m a t i o n 
humaine.

Les matières actives les plus détectées
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En Auvergne, 2097 captages (à usage pu-
blic, privé, agroalimentaire ou d’eau condi-
tionnée) sont soumis au contrôle sanitaire. 
74 % d’entre eux ont fait l’objet d’au moins 
une recherche de pesticides sur la période 
2006-2009. La fréquence de contrôle varie 
en fonction du débit de la ressource (de 1 
fois tous les 5 ans à plusieurs fois par an).
Chaque département a établi une liste 
de pesticides à rechercher en fonction du 
contexte local d’implantation des ouvrages 
et des données d’utilisation des produits 
phytosanitaires fournies par Phyt’eauver-
gne. Des suivis spécifi ques et renforcés 
sont mis en place lorsque des matières ac-
tives sont détectées.

Le suivi en chiffre...

Nombre
d'analyses

Source : Ministère de la Santé
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 Nom de la molécule

Diuron

nombre d'analyses n'ayant présenté 
aucune détection de cette molécule

Toxicité pour l'homme

2006 - 2009
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Synthèse des résultats du réseau de surveillance régional
de la qualité des eaux vis-à-vis des pesticides

Ce document présente, pour la période 2004-
2009, la synthèse des résultats du suivi des 
pesticides dans les eaux superfi cielles et sou-

terraines du réseau de surveillance 
PHYT'EAUVERGNE.

Les résultats des autres réseaux de la région 
Auvergne sont aussi intégrés dans ce document. Il per-
met ainsi de faire la synthèse de l'ensemble des don-
nées régionales et de disposer d'une vision globale de 
la qualité des eaux vis-à-vis des pesticides.

Les résultats d’analyses pour les eaux superfi cielles 
et pour les eaux souterraines sont traités séparé-
ment. Ils sont présentés à l’échelle régionale et dé-
partementale selon :

 la représentation géographique de 
la qualité des eaux,

 l’évolution des contaminations (en comparant 
chaque année entre 2004 et 2009),

 les principaux usages des pesticides.

Des commentaires écrits permettent une meilleure in-
terprétation des résultats présentés.

Le réseau régional du groupe PHYT’EAUVERGNE est 
un outil au service des gestionnaires locaux de la 
distribution et de la protection de l’eau.

Le bilan annuel de la qualité des eaux superfi cielles et 
souterraines vis-à-vis des pesticides permet :

 d’alerter sur les problèmes de contamination,

 de guider dans le choix des actions à mettre 
en œuvre pour prévenir les pollutions et améliorer 
la qualité des eaux.

Ce qu'il faut retenir...

Le réseau de surveillance du groupe PHYT’EAUVERGNE existe depuis 1997. Tou-
tefois, les données antérieures à 2004 n’ont pas été prises en compte dans le 
présent document, de façon à écarter les phénomènes liés aux changements 
intervenus en 2003 (retrait du marché d’un grand nombre de matières actives 
phytosanitaires et amélioration des techniques de recherche dans les eaux de 
certaines molécules souvent détectées aujourd’hui). Ainsi, les résultats obtenus 
sur la période 2004-2009, synthétisés dans ce document, ont servi à réaliser 
un bilan de la qualité des eaux superfi cielles et souterraines vis-à-vis 
des pesticides en Auvergne.

Tous les secteurs de l’Auvergne demeurent concernés par la pollution de 
l’eau par les pesticides.

Entre 2004 et 2009, parmi les 53 bassins versants suivis dans le cadre de 
PHYT’EAUVERGNE et dans le cadre des réseaux complémentaires des Agences 
de l'Eau :

 deux bassins versants n’ont présenté aucune détection de pesticide,

 plus d'un quart des bassins versants ont présenté au moins une détection de 
pesticide lors de chacune des périodes de prélèvement,

 peu de bassins versants présentent une variation sensible (amélioration ou 
dégradation) de la qualité des eaux.

Les secteurs présentant une contamination régulière des eaux, avec un grand 
nombre et une grande variété de pesticides détectés, sont ceux situés en zones 
de culture et/ou en zones urbanisées. Il s’agit principalement de secteurs 
dont les masses d’eaux superfi cielles ont été déclassées par rapport au para-
mètre "pesticides" lors de l’état des lieux réalisé en 2004 en application de la 
Directive Cadre européenne sur l’Eau (DCE).

Entre 2004 et 2009, parmi les 31 stations de prélèvement en eaux souter-
raines qui ont fait l'objet d'au moins une année de suivi dans le cadre de 
PHYT’EAUVERGNE et dans le cadre des réseaux complémentaires des Agences 
de l'Eau :

 6 stations n’ont présenté aucune détection de pesticide. A noter : ces sta-
tions n'ont fait l'objet que d'un suivi restreint,

 seulement un septième des stations ont présenté au moins une détection 
de pesticide lors de chacune des périodes de prélèvement avec parfois des 
concentrations importantes.

L’ensemble des données exploitées (réseau PHYT’EAUVERGNE, réseaux des 
Agences de l’Eau et contrôle sanitaire) montre que les eaux souterraines sont 
globalement moins contaminées que les eaux superfi cielles. Les nappes sou-
terraines présentant le plus de contaminations sont les nappes alluviales de 
l’Allier, du Cher et de la Loire (ressources en eau à forts enjeux à l’échelle 
de la région).

Les résultats du contrôle sanitaire montrent que plus de 87% des captages 
d’eau potable ayant fait l’objet d’un contrôle n’ont présenté aucune détection 
de pesticide. Néanmoins, certains captages font état de contaminations à des 
concentrations supérieures aux limites de qualité, nécessitant la mise en œuvre 
de mesures d’amélioration.

Sur l’ensemble des prélèvements effectués au cours de l’année 2009 dans le 
cadre de PHYT’EAUVERGNE :

 une détection sur deux concerne un pesticide à usage agricole,

 une détection sur deux concerne un pesticide à usages multiples (entre-
tien des voies de communication et des espaces urbanisés, traitements par 
les particuliers ou agriculture).

Ce constat montre la nécessité de mettre en place des actions sur les zo-
nes prioritaires afi n d’atteindre l’objectif de bon état des eaux d’ici 2015 exigé 
par la Directive Cadre européenne sur l’Eau (DCE). 

Les actions 2009 du groupe PHYT'EAUVERGNE ont été fi nancées par :

PHYT’EAUVERGNE
www.phyteauvergne.ecologie.gouv.fr

Contact :
DRAAF Auvergne

BP 45 - Site de Marmilhat 63370 LEMPDES
 04 73 42 14 83

 sral.draaf-auvergne@agriculture.gouv.fr

Maîtrise d’œuvre du réseau 
PHYT’EAUVERGNE et

réalisation du document par :

Le groupe 
PHYT'EAUVERGNE 
est co-animé par :

Projet co-fi nancé par
l'Union européenne

Fonds européen agricole de 
développement rural FEADER
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